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Résumé court 
Une enquête démographique mesurant différentes formes de mobilités vers et dans deux capi-
tales sahéliennes réalisées en 2009 et 2010 met en évidence deux patrons migratoires distincts. 
La composition démographique des flux, l’économie des migrations, l’autonomie des jeunes mi-
grants en relation avec leurs aînés, contribuent à différencier l’impact des migrations sur la 
structure par âge des populations urbaines. A Ouagadougou, il est favorable au rapport de dé-
pendance, au-delà de la contribution de la transition démographique. A Niamey, les profils mi-
gratoires confortent les conditions structurelles d’un rapport de dépendance défavorable. La 
communication se propose de resituer les deux modèles migratoires dans le contexte de la tran-
sition démographique et les évolutions à prévoir de cette situation de bonus/malus, ses implica-
tions pour la dynamique urbaine, la recomposition du territoire urbain et les politiques de popu-
lation à envisager. L’étude pose plus généralement la différenciation spatiale du dividende dé-
mographique en rapport avec les mouvements de population. Elle envisage, au vu des résultats, 
l’extension du concept de bonus démographique aux autres composantes de la transition.  
 
Résumé long.  
 
La communication exploite les données d’une enquête démographique ad hoc (Cf. infra) sur 
toutes les formes de mobilités urbaines, à plusieurs échelles de temps, représentative du terri-
toire urbain (par sondage aréolaire). Le volet biographique porte sur les mobilités résidentielles, 
scolaires, professionnelles et enregistre la corésidence avec les parents, conjoints et enfants au 
cours de la vie.  Cette description fine des mobilités, ainsi que des enquêtes qualitatives docu-
mentent les patrons migratoires dans les deux capitales sahéliennes Ouagadougou et Niamey en 
2009-2010, ainsi que leur configuration dans l’espace intra-urbain.    
La structure par âge et l’analyse des migrations montrent que Ouagadougou profite d’un bonus 
démographique du fait de la présence d’hommes « tout faits », ce qui crée un rapport de dépen-
dance favorable entre les actifs et les autres. C’est un atout économique décisif pour la ville, mais 
il est de nature éphémère à cause de sa composante migratoire. La migration des jeunes femmes, 
a un effet multiplicateur sur le nombre d’enfants que la ville va devoir éduquer. Ce qui va rapi-
dement atténuer ce bonus démographique suite à l’augmentation des dépendants.  A Niamey, 
globalement, se dessine une situation différente : les hommes jeunes sont massivement absents, 
mais reviennent en fin de carrières migratoire, à partir de 40 ans. Ils se marient à des femmes 
plus jeunes qui ont toujours une descendance nombreuse. Les informations recueillies suggè-
rent que les anciens migrants organisent ou favorisent la migration de leurs cadets. Il en résulte 
une économie migratoire fondée sur les hautes fécondités et les fratries étendues, et que l’on 
associe plus nettement au monde rural et aux années 70.  La haute fécondité des femmes et sur-
tout leur surnombre aux âges de la procréation entraînent une natalité urbaine très forte, même 
si elle est mal appréciée du fait du sous-enregistrement des très jeunes enfants. Niamey se 
trouve dans une situation que l’on peut qualifier de malus démographique dans laquelle la nata-
lité est stimulée par une forte fécondité et un surnombre de femmes en âge de procréer, alors 
que celles-ci seraient moins engagées dans l’activité (à cause de leurs tâches reproductives, 
entre autres raisons) et surtout que les hommes sont absents.  
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terne, avec des conséquences sur les stimulations démographiques de la croissance économique. 
Ce qui amène à considérer des adaptations des politiques locales de population, notamment 
dans les capitales.  Enfin, il conviendrait de reconsidérer l’analyse des opportunités démogra-
phiques à la lumière des autres dimensions de la transition démographique : organisation fami-
liale (comment gérer les déséquilibres entre actifs et inactifs), économie des migrations, urbani-
sation.  
 
 
Toutes les données sont issues de l’enquête « Observation continue des mobilités » financée par le 
SCAC de l’ambassade de France à Ouagadougou et l’ANR « MOBOUA » de l’appel « Suds, Au-
jourd’hui ».  
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